


1

THE HONOURABLE KIRSTY DUNCAN 
Ministre des Sciences

L’HONORABLE NAVDEEP BAINS 
Ministre de l’Innovation, des Sciences et 

du Développement économique

THE HONOURABLE BARDISH CHAGGER  
Leader du gouvernement à la Chambre des communes 

et ministre de la Petite entreprise et du Tourisme

 

Dans son expression la plus simple, l ’ innovation consiste à améliorer les choses par divers moyens qui prof i tent à 
tous. L’ innovation ne repose pas toujours sur la technologie. N’importe quel le idée peut être transformée en une 
solut ion simple qui donne l ieu à de nouveaux produits ou services. Les innovations peuvent produire des emplois, 
des marchés et des industr ies complètement nouveaux, inédits même. Et el les peuvent donner un nouveau souff le 
à des industr ies existantes en les rendant plus productives et plus eff icaces.

L’ innovation peut sauver des vies ou en améliorer la qual i té. Par exemple, l ’ insul ine, une innovation canadienne, a 
permis de sauver la vie de mil l ions de personnes diabétiques dans le monde, et el le permet à la grande majori té 
de personnes diabétiques d’avoir une meil leure qual i té de vie et une plus grande espérance de vie.

L’ innovation commence avec la créativ i té et l ’ ingéniosité des gens, plus précisément les gens qui sont bien 
préparés à faire travai l ler leurs méninges pour trouver de nouvel les solut ions. Voi là la pierre angulaire de 
l ’économie d’ innovation dans laquel le nous vivons. Depuis plusieurs décennies, les progrès que nous avons 
accomplis grâce aux innovations ont permis d’augmenter sans cesse le niveau de vie des famil les de la classe 
moyenne, ce qui signif ie une meil leure santé, de meil leurs emplois et de meil leurs débouchés pour leurs enfants.

Or, le Canada se trouve aujourd’hui à la croisée des chemins. Nous devons adopter une démarche détai l lée af in de 
créer des emplois et d’ invest ir dans les services qui améliorent notre vie, alors que les autres pays s’emploient 
énergiquement à st imuler l ’ innovation.

Voyons clairement ce qui est en jeu : le Canada est dans une course mondiale à l ’ innovation. Nous devons l ivrer 
concurrence à d’autres pays du globe pour obtenir les personnes les plus talentueuses, les technologies les plus 
à jour et les entreprises qui connaissent la plus forte croissance. Les emplois et la prospérité iront aux pays qui 
réussiront sur ces trois plans. On nous a souvent parlé de ces thèmes depuis juin, au moment où nous avons lancé 
nos consultat ions auprès des Canadiens sur la façon de st imuler l ’ innovation pour bâtir un Canada meil leur.

UN MESSAGE DE LA PART DE NOS MINISTRE
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Au cours des six derniers mois, nous avons eu le priv i lège de parler avec des Canadiens de tous les horizons. 
Vous nous avez parlé de vos espoirs et de vos idées ainsi que de votre crainte que les meil leurs jours du pays 
soient du passé. Vous pensez qu’après des décennies de hausse du niveau de vie, votre avenir vous paraît à ce 
point incertain que vous craignez que les progrès que vous avez réal isés ne se perpétuent pas chez vos enfants et 
peti ts-enfants.

Cette crainte est fondée. En effet, tous les ménages ressentent les effets du ralentissement de la croissance 
économique qu’enregistrent tous les pays avancés. Des comptes à payer plus élevés, moins d’épargne, plus de 
dettes. Voi là la situat ion à laquel le sont confrontées les famil les de la classe moyenne qui tentent de maintenir 
leur niveau de vie, lequel autrefois faisait l ’envie des autres pays.

Cela dit , les Canadiens sont optimistes et rési l ients. Nous n’acceptons pas que la faible croissance soit notre 
destin. Durant nos échanges, vous avez été nombreux à nous faire part de vos idées pour un plan détai l lé et à long 
terme visant à st imuler la croissance économique grâce à l ’ innovation.

Vous nous avez dit que ce plan doit aider les Canadiens à s’adapter et à s’épanouir malgré la faible croissance 
et le changement rapide. De plus, vous est imez que ce plan doit vei l ler à ce que tous les Canadiens, et pas 
seulement quelques-uns, prof i tent de l ’essor de l ’économie. Plus part icul ièrement, vous nous avez dit de nous 
concentrer sur trois domaines clés :

• Les gens : Trouver des façons de permettre à un plus grand nombre de Canadiens d’acquérir les 
compétences et l ’expérience en demande dans l ’économie numérique mondiale.

• Les technologies : Trouver des façons de permettre au Canada de prof i ter des technologies émergentes 
pour créer des emplois et des industr ies qui n’ont jamais existé auparavant, tout en donnant un nouvel élan 
aux industr ies existantes. Vous avez aussi exhorté le Canada à miser sur le développement des technologies 
qui propulseront la prochaine grande vague d’ innovation.

• Les entreprises : Trouver des façons d’encourager un plus grand nombre de Canadiens à démarrer et à 
faire prospérer des entreprises sur les marchés mondiaux concurrentiels. La raison est simple : si  nous 
voulons plus d’emplois, nous devons d’abord avoir plus d’entreprises concurrentiel les mondialement.

Ces prior i tés éclaireront l ’élaborat ion du plan du gouvernement du Canada, appelé le Programme d’innovation. 
Dans le cadre de ce plan, nous avons déjà pris des mesures audacieuses pour réorienter le pays vers une 
économie de l ’ innovation. Dans le budget de 2016, nous nous sommes engagés :

• à consacrer 2 mil l iards de dol lars au renouvel lement et à l ’expansion de l ’ infrastructure des campus 
universitaires et col légiaux au pays pour promouvoir l ’excel lence de la recherche et permettre aux étudiants, 
aux professeurs et aux chercheurs de travai l ler près de partenaires pour transformer les découvertes en 
produits et services. Ce faisant, ceux-ci recevront la formation nécessaire à l ’obtention d’emplois de grande 
qual i té pour la classe moyenne de l ’avenir;

• à consacrer 1 mil l iard de dol lars à l ’appui au développement de « technologies propres » qui permettent de 
réduire la pol lut ion et d’accroître l ’eff icacité énergétique;

• à consacrer 800 mil l ions de dol lars sur quatre ans à la consol idat ion des réseaux et grappes d’ innovation. 
Ces invest issements visent à st imuler le dynamisme du secteur privé, à rassembler une masse cri t ique 
d’ intervenants et à rel ier leurs idées aux marchés.

Notre pays est r iche en ressources naturel les. Toutefois, nous ne pouvons plus baser notre prospérité uniquement 
sur l ’exploitat ion des ressources naturel les. Nous devons compter sur l ’énergie et l ’ ingéniosité des Canadiens. 
Voi là comment l ’économie canadienne surpassera les économies des autres pays.

Au cours des prochains mois, alors que nous transformerons nos idées en actions, travai l lons ensemble pour 
favoriser l ’ innovation pour un Canada meil leur.
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DÉFINISSONS LES DÉFIS ET OÙ SE SITUE LE CANADA

Le Canada a connu en bel essor au cours des 50 dernières années. Cependant, cela ne sera pas automatiquement 
le cas au cours du prochain demi-siècle, surtout si  nous ne changeons r ien. En effet, le Canada et d’autres 
économies avancées subissent de nouvel les pressions.

Quatre grands défis se posent au Canada de demain dans un contexte de plus grande ouverture et 
d’ interconnexion avec les pays du monde entier. Or, ces défis nous poussent vers l ’ innovation nécessaire à la 
création et au maint ien d’emplois de bonne qual i té pour les Canadiens.

Le ralentissement de la croissance : L’économie mondiale croît  lentement. Autrefois, le Canada comptait sur 
l ’augmentat ion des exportat ions et les prix élevés des produits de base pour st imuler son économie durant les 
périodes de faible croissance. I l  comptait aussi sur l ’accroissement de la populat ion act ive. Depuis une décennie, 
le Canada et d’autres économies avancées ont réduit les taux d’ intérêt et les taux d’ imposit ion sur une longue 
période dans le but de st imuler la croissance. Toutefois, ces pol i t iques n’ont pas suff i  à assurer la vigueur 
nécessaire à la classe moyenne. Or, avec le viei l l issement de la populat ion, i l  y a de moins en moins de personnes 
en âge de travai l ler au Canada, ce qui se traduit par un plus faible potentiel de croissance.

La technologie : Le monde entre dans une nouvel le ère industr iel le. La technologie a mené à la numérisat ion et à 
l ’automatisat ion dans tous les aspects de notre vie, et cela se produit encore plus rapidement que nous l ’aurions 
imaginé. La technologie représente un défi  pour toutes les industr ies et tous les travai l leurs. Des emplois et des 
entreprises voient le jour dans des domaines inédits, alors que d’autres disparaissent progressivement. Tandis 
que l ’ Internet et d’autres technologies rendent les communications instantanées, constantes et abordables pour 
les gens de tous les coins de la terre, i ls réduisent les avantages concurrentiels des Canadiens et des citoyens 
d’autres économies avancées. En même temps, i ls outi l lent les gens des économies émergentes. Pour suivre le 
rythme des changements technologiques, les Canadiens doivent rester le plus ouverts et le plus souples possible. 
Nous devrons adopter de nouvel les technologies et acquérir les compétences qu’i l  nous faut pour occuper les 
emplois de demain.

La mondialisation : Les pressions concurrentiel les de l ’économie d’ innovation mondiale sont plus vives que 
jamais. Les économies développées tout comme les économies en développement élaborent des stratégies 
énergiques pour doter leurs pays de l ’avantage concurrentiel nécessaire à la mise au point de la nouvel le vague de 
technologies, produits et services de pointe.

Les changements climatiques : Ce grand enjeu de notre générat ion change la façon dont les pays comblent 
leurs besoins en énergie et la façon dont i ls envisagent la croissance. Les changements cl imatiques auront une 
incidence sur la façon dont le Canada et d’autres pays gèrent leurs ressources naturel les dans un monde où la 
consommation d’énergie croît  et les r isques cl imatiques se font de plus en plus présents. Ceux qui se concentrent 
sur la croissance propre sont déjà à l ’avant-plan de la prochaine grande vague d’ innovation. De nombreux pays 
ont amorcé leur transit ion vers une économie faible en carbone à l ’aide de « technologies propres », qui favorisent 
l ’eff icacité énergétique et la réduction de la pol lut ion ainsi que de l ’air et de l ’eau plus propre. Cette transit ion 
vers la croissance propre offre la possibi l i té de créer des emplois et d’ouvrir de nouveaux marchés.
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DES FACTEURS MONDIAUX CRÉENT UN NOUVEAU CONTEXTE ET 
ACCÉLÈRENT LE CHANGEMENT

LENTE CROISSANCE MONDIALE ET GRANDE 
VOLATILITÉ

LA RELANCE MONDIALE SE POURSUIT, MAIS ELLE 
EST FRAGILE

Réduction des prévisions de la croissance  
mondiale d’oct. 2015 :

2016 : 3,1 % par rapport à 3,6 %

2017 : 3,4 % par rapport à 3,8 %

Faible croissance de la productiv i té de l ’ invest issement, 
du commerce

MARCHÉS ÉMERGENTS : SOURCE DE CROISSANCE ET 
D’UNE NOUVELLE CLASSE MOYENNE

Les nouveaux marchés al imenteront près de la moit ié de 
la croissance jusqu’en 2025

2,2 mil l iards de nouveaux consommateurs dans la classe 
moyenne d’ ici  2030 — les plus grands marchés se 
trouveront dans les vi l les d’Asie, part icul ièrement  
en Chine

ENGAGEMENT POUR UNE ÉCONOMIE À 
FAIBLE ÉMISSION DE CARBONE

Accent sur la col laborat ion internationale, les cadres 
nationaux et les nouveaux invest issements dans 
l ’énergie et les technologies propres

PROFIL DÉMOGRAPHIQUE MONDIAL  
EN ÉVOLUTION

Migration massive, populat ion viei l l issante, 
vulnérabi l i tés l iées au manque d’ inclusion et inégal i tés 
des revenus

INNOVATION POUR STIMULER LA 
CROISSANCE, AMÉLIORER LA VIE DES 
CANADIENS ET CRÉER DES EMPLOIS DANS 
TOUTE L’ÉCONOMIE

 
 
LES TECHNOLOGIES : VERS UNE NOUVELLE ÈRE INDUSTRIELLE

LA TECHNOLOGIE MODIFIE LE TRAVAIL ET LA 
VIE DES GENS, LES SECTEURS D’ACTIVITÉ 
ET DES SYSTÈMES DE PRODUCTION ENTIERS

QUATRIÈME RÉVOLUTION INDUSTRIELLE  
(P. EX. FABRICATION NUMÉRIQUE) 

Croissance exponentielle des appareils connectés

D’ici 2025, plus de 50 mil l iards d’apparei ls connectés 
dans un monde de 8 mil l iards de personnes.

Aujourd’hui, 3 mil l iards de personnes ut i l isent Internet; 5 
mil l iards d’ ici  2025.

IL N’Y A PLUS DE « SECTEURS 
TRADITIONNELS » — TOUS LES SECTEURS 
SONT TOUCHÉS PAR UNE TRANSFORMATION 
TECHNOLOGIQUE : FABRICATION, 
RESSOURCES NATURELLES, SERVICES

Les autos sont une plateforme mobile et une 
combinaison de technologie numérique, d’ intel l igence 
art i f ic iel le, de logiciels, de matériaux avancés, de 
faible consommation d’essence, de fabricat ion et de 
ressources.
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ON SE LIVRE UNE COURSE MONDIALE À 
L’INNOVATION  POUR ÊTRE AU PREMIER 
RANG DES NOUVELLES TECHNOLOGIES ET 
DES INDUSTRIES ET CAPACITÉS HAUT DE 
GAMME

Innover pour st imuler la croissance — É.-U., Al lemagne et 
Austral ie

Cibler les domaines technologiques — Royaume-Uni

Prior iser les industr ies/techno. à valeur ajoutée — 
Fabriqué en Chine 2025

Simpli f ier pour favoriser l ’ innovation — Finlande, Israël

RÉPERCUSSIONS ÉCONOMIQUES ANNUELLES 
POTENTIELLES DES TECHNOLOGIES EN  
2025, EN MILLIERS DE MILLIARDS DE 
DOLLARS UST

Aujourd’hui, la fusion de la mondial isat ion et de la technologie fait  en sorte que les entreprises peuvent obtenir 
les services de personnes talentueuses, des biens et services de n’ importe quel endroit au monde. De plus, 
lorsque les entreprises cherchent à invest ir, el les ne regardent pas seulement là où les coûts sont moins élevés. 
Souvent, el les cherchent plutôt les économies les plus novatr ices, qui disposent des personnes les plus créatives 
et entrepreneuriales qui peuvent transformer les idées en solut ions.

C’est pourquoi tant les pays développés que les pays en développement invest issent dans le développement des 
compétences de leurs habitants af in de st imuler la croissance économique grâce à l ’ innovation.

I l  faut donc plus que jamais que le Canada soit le meil leur de tous. Le temps est venu d’ invest ir davantage dans 
nos gens et de miser sur nos forces pour transformer les idées en actions.
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LES FORCES DU CANADA ET LES PRINCIPAUX INDICATEURS

FONDATIONS SOLIDES

Une bonne assise économique

Une économie ouverte de premier plan

Un cl imat d’affaires accuei l lant

Des instal lat ions de recherche et des universités de 
cal ibre mondial

Une main-d’œuvre très instruite

Un pays mult iculturel, des soins de santé universels, des 
vi l les propres et modernes et une très bonne qual i té de 
vie

INDICE DU PROGRÈS SOCIAL – 2016 
1er parmi les pays du G7 et 2e dans le monde selon 
une étude sur le progrès social touchant 133 pays

FORCES

Taux d’ inf lat ion et d’ intérêt bas, et faible défici t

Mei l leure croissance économique du G7 de 2005 à 2014 
(Banque mondiale)

2e pays du G7 le plus ouvert au commerce et aux 
invest issements

Vaste accès aux marchés — ALENA, AECG

Meil leur pays du G20 pour les affaires — (Forbes et 
Bloomberg)

Plus bas coûts f iscaux des entreprises parmi les pays du 
G7 — 46 % plus bas qu’aux É.-U. (KPMG)

Plus bas coûts f iscaux des entreprises parmi les pays du 
G7 pour les secteurs axés sur la R et D

Système bancaire le plus sol ide au monde (FEM)

Main-d’œuvre la plus instruite parmi les pays de l ’OCDE

1er parmi les pays du G7 pour la sat isfact ion de vivre 
(OCDE)

Leader dans l ’accuei l  de migrants internationaux — 7e 
rang (ONU) 

 

Le Programme d’innovation est un plan visant à favoriser les act iv i tés qui donneront l ieu à de meil leurs emplois 
pour la classe moyenne et pour ceux qui travai l lent fort pour joindre les deux bouts. Ce plan vise aussi à faire en 
sorte que les Canadiens se t irent mieux d’affaire à l ’avenir grâce à de meil leurs programmes d’acquisit ion des 
compétences, à de meil leures recherches, à de meil leurs débouchés et à un meil leur niveau de vie.

Les pays du monde entier reconnaissent l ’ importance de l ’ innovation pour révéler le potentiel caché qui st imulera 
l ’essor de leurs économies. I ls agissent rapidement et font des invest issements importants pour appuyer 
l ’ innovation. Le Canada part icipe à une course mondiale à l ’ innovation. Nous devons voir grand, viser haut et agir 
avec audace jusqu’à la posit ion de tête.



7

PARLONS AUX CANADIENS : LES LEADERS EN MOBILISATION

Au cours des consultat ions tenues ces six derniers mois, plus de 100 000 Canadiens nous ont fait  part de leurs 
commentaires sur la façon de renforcer l ’économie d’ innovation du Canada. Sur diverses plateformes des médias 
sociaux, notamment Twitter, Reddit et Quora, les Canadiens d’un bout à l ’autre du pays nous ont présenté plus de 
1 500 idées.

Les ministres Bains, Chagger et Duncan ont tenu des tables rondes auxquel les ont part icipé des Canadiens. Dix 
leaders respectés, qui sont eux-mêmes des innovateurs, ont été chargés par les ministres de s’adresser à des 
Canadiens de tous les horizons. En tout, ces leaders en mobil isat ion ont animé 28 discussions partout au pays, 
entre jui l let et septembre 2016.

I ls se sont adressés à des citoyens de divers horizons. I l  y avait, entre autres, des représentants du secteur privé, 
des universités et col lèges, des organismes sans but lucrat i f , des chefs autochtones et des entreprises sociales. 
Des représentants des provinces et terr i toires ont également part icipé aux discussions.

LES LEADERS ONT REGROUPÉ LES DISCUSSIONS SOUS SIX THÈMES

MOBILISER LES CANADIENS POUR LA MISE EN ŒUVRE D’UN PROGRAMME D’INNOVATION 
INCLUSIF
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VOICI LA BIOGRAPHIE DES LEADERS EN MOBILISATION :

 
Janie Beïque  est vice-présidente principale, Ressources naturel les, Industr ies et 
Consommation, au Fonds de sol idari té FTQ, la société d’ invest issement du plus grand 
syndicat du Québec. El le est membre du consei l  d’administrat ion du Canadian Venture 
Capital and Private Equity Associat ion et membre du comité consultat i f  sur le f inancement 
des peti tes et moyennes entreprises de l ’Autori té des marchés f inanciers, l ’organisme de 
réglementat ion des marchés de capitaux du Québec.

« Pour de nombreuses personnes, l ’ innovation, c’est quand une personne invente une 
technologie révolut ionnaire dans son garage ou qu’el le trouve un remède à une maladie, 
mais pour d’autres, dont moi, l ’ innovation signif ie faire les choses mieux, plus rapidement, 
plus intel l igemment ou plus eff icacement. Cela peut certes être un nouveau produit ou 
service qui permet d’améliorer la vie des gens, mais souvent, i l  s’agit d’un processus 
amélioré, d’une façon d’acheminer le produit au cl ient, d’une façon dont une entreprise 
est exploitée, ou encore d’une réduction ou du recyclage des déchets, et plus encore. 
Bien souvent, nos propres employés sont ceux qui ont les connaissances nécessaires pour 
améliorer les choses. Pour innover, i l  suff i t  souvent d’une simple invitat ion à le faire et 
d’une col laborat ion entre tous les joueurs.» 

 
Mme Elizabeth Cannon  est rectr ice et vice-chancel ière de l ’Université de Calgary. El le 
préside Universit ies Canada, un organisme qui défend les intérêts des 97 universités 
du pays, et est membre d’U15, un organisme qui défend les intérêts des universités de 
recherche du pays. El le préside également le Réseau canadien de documentat ion pour la 
recherche, un partenariat d’universités canadiennes qui se consacrent à enrichir le contenu 
électronique pour les act iv i tés de recherche universitaire. El le est membre du Consei l  des 
sciences, de la technologie et de l ’ innovation, un organisme indépendant qui prodigue des 
consei ls stratégiques au gouvernement du Canada.

« Les universités de recherche sont des rassembleurs et des catalyseurs qui travai l lent avec les 
gouvernements, les entreprises, les organismes non gouvernementaux et d’autres établ issements 
pour créer des équipes et des partenariats de col laborat ion qui tracent la voie à l ’excel lence en 
innovation. En créant la capacité, soit par le développement des talents, les instal lat ions et les 
partenariats qui s’attaquent aux défis et élaborent de nouvel les idées, les universités de recherche 
peuvent propulser l ’ innovation vers l ’avenir.

Le Programme d’innovation offre aux universités de recherche la possibi l i té de mettre en valeur 
leurs capacités de recherche et d’être en mode solut ion. Les universités de recherche sont toujours 
à l ’affût d’occasions et de défis que leurs capacités de recherche peuvent examiner et régler, 
ce qui est essentiel pour maintenir et st imuler la prospérité économique et la qual i té de vie des 
Canadiens.»
 
Valerie Fox  est consultante en innovation principale chez The Pivotal Point, une entreprise 
qui prodigue des consei ls sur l ’entrepreneuriat à des établ issements d’enseignement, des 
gouvernements et des peti tes et moyennes entreprises. El le est cofondatr ice et ancienne 
directr ice générale de Digital Media Zone, un incubateur d’entreprises à l ’Université 
Ryerson de Toronto.

« L’innovation est un gage de réussite, qui s’obtient à force de viser, ensemble, à toujours 
faire mieux.»
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M. Arvind Gupta est professeur émérite invité à l ’Université de Toronto. I l  a été recteur et 
vice-chancel ier de l ’Université de la Colombie-Britannique et président-directeur général 
de Mitacs Canada, un organisme sans but lucrat i f  qui travai l le avec les universités et 
l ’ industr ie pour concevoir et offr ir  des programmes de formation en recherche. Depuis 
2012, M. Gupta est membre du Consei l  des sciences, de la technologie et de l ’ Innovation, 
un organisme indépendant qui prodigue des consei ls stratégiques au gouvernement du 
Canada. 

 
Austin Hill est le cofondateur et président-directeur général de Blockstream, un 
fournisseur de bitcoins, et de la technologie de la chaîne de blocs, une nouvel le 
technologie de monnaie numérique. I l  a été un partenaire-investisseur de capital de 
r isque chez Montreal Startup, et i l  a contr ibué à la création de Real Ventures, une société 
de capital de r isque axée sur le f inancement des entreprises aux premières étapes 
de leur développement. I l  a aussi cofondé Zero-Knowledge Systems, une entreprise 
spécial isée dans la sphère des mil i tants internetistes (cypherpunks), de la protect ion des 
renseignements personnels, de l ’anonymat et de la monnaie électronique. 

 
Mme. Sarah Lubik  est directr ice de l ’Entrepreneuriat à l ’Université Simon-Fraser de 
la Colombie-Britannique. El le est chargée du développement, de la coordination et de 
l ’accélérat ion de l ’écosystème d’innovation de l ’université, depuis l ’étape de la formation 
en entrepreneuriat dans toutes les discipl ines aux étapes prél iminaires d’ incubation et 
de commercial isat ion des résultats de la recherche universitaire. Mme Lubik est aussi 
consei l lère cert i f iée auprès des entreprises. El le est cofondatr ice et directr ice de Lungfish 
Dive Systems, une entreprise en démarrage spécial isée dans les systèmes respiratoires 
pour les plongeurs.

« L’innovation consiste à prendre les idées et les technologies nouvel les, et à leur trouver des 
appl icat ions ut i les; l ’entrepreneuriat, qui est l ’étape suivante, consiste à découvrir des modèles qui 
peuvent donner aux innovations une valeur économique et sociale durable et à avoir l ’ intérêt et la 
curiosité nécessaires pour ce faire.»
 
M. Maurice Moloney est directeur général et chef de la direct ion de Global Inst i tute for 
Food Security. M. Moloney est aussi professeur de recherche industr iel le à l ’Université 
de Calgary (Consei l  de recherches en sciences naturel les et en génie du Canada et Dow 
AgroSciences). I l  a fondé SemBioSys Genetics Inc., une entreprise de biotechnologie 
agricole, et y a occupé les fonctions de président puis de scienti f ique en chef entre 1994 
et 2010. 

 
Mark Podlasly a fondé Brookmere Management Group, qui aide les col lect iv i tés 
autochtones et les col lect iv i tés locales à repérer des possibi l i tés socio-économiques et 
éducatives et à en t irer prof i t . M. Podlasly est aussi cofondateur et président-directeur 
général de North Pacif ic Energy Ltd., une entreprise canadienne de production d’énergie à 
part ir  de la biomasse du bois. I l  est administrateur au Tribal Sovereign Wealth Fund, agrégé 
supérieur en enseignement à l ’Université Harvard, membre d’Action Canada et membre de 
la Nation Nlaka’pamux.
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Mme Ilse Treurnicht est présidente et chef de la direct ion de MaRS Discovery Distr ict, un 
carrefour d’ innovation de pointe, si tué à Toronto. El le est membre du Consei l  des sciences, 
de la technologie et de l ’ innovation, un organisme indépendant chargé de prodiguer des 
consei ls stratégiques au gouvernement du Canada. El le a été présidente et chef de la 
direct ion de Primaxis Technology Ventures, un fonds de capital de r isque investissant dans 
des entreprises en démarrage.

 
Tyler Wish est le cofondateur de Sequence Bio, une entreprise établ ie à Terre-Neuve-et-
Labrador. L’entreprise se spécial ise dans les nouvel les façons de diagnostiquer et de traiter 
des maladies en fonction du prof i l  génétique de la personne. M. Wish a été le fondateur 
et président de Research Avenue, une entreprise de recherche réal isant des mandats de 
développement pour des fournisseurs de soins de santé et des entreprises de sciences de 
la vie.

CANADA.CA/INNOVATION

TROIS SECTEURS PRIORITAIRES

Durant les consultat ions, les Canadiens nous ont dit  qu’el les sont, à leur avis, les mesures prior i taires nécessaires 
pour st imuler l ’ innovation. Trois thèmes, qui se renforcent mutuel lement, sont ressort is de ces discussions. I l 
s’agit des gens, des technologies et des entreprises.

LES CANADIENS ON RELEVÉ TROIS THÈMES CADRE SE RENFORÇANT MUTUELLEMENT
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CE QUE LES CANADIENS ONT DIT
Les Canadiens ont cerné trois secteurs prior i taires dans lesquels le Canada doit invest ir pour st imuler la 
croissance économique grâce à l ’ innovation, surtout en période de ralentissement de la croissance économique.

1 │  LES GENS : 

TROUVER DES FAÇONS DE PERMETTRE À UN PLUS GRAND NOMBRE DE CANADIENS 
D’ACQUÉRIR LES COMPÉTENCES ET L’EXPÉRIENCE EN DEMANDE DANS L’ÉCONOMIE 
NUMÉRIQUE MONDIALE

L’innovation commence avec la créativ i té et l ’ ingéniosité des gens, plus précisément les gens qui possèdent les 
compétences et l ’expérience voulues pour st imuler l ’ innovation. Pourquoi? Parce qu’à mesure que les technologies 
deviennent des produits courants et qu’el les sont largement ut i l isées par tous, le seul avantage concurrentiel des 
pays, et des entreprises, est la créativ i té et le talent propres aux gens.

L’ACQUISITION DES COMPÉTENCES

Le Canada doit compter un plus grand nombre de personnes en science, en technologie, en ingénierie et en 
mathématiques (STIM). En effet, le nombre d’emplois dans l ’économie qui demandent une compétence dans ces 
discipl ines continuera de croître. I l  n’y a plus une seule industr ie qui n’est pas touchée par l ’un de ces domaines. 
Le Canada soit suivre l ’évolut ion de la demande de personnes possédant ces compétences pour réussir dans 
l ’économie numérique. I l  faut notamment encourager un plus grand nombre de femmes et de personnes de 
groupes sous-représentés à se préparer à embrasser une carr ière dans la science, la technologie, l ’ ingénierie et 
les mathématiques (STIM).

Pour combler ces lacunes au chapitre des compétences, les Canadiens ont indiqué appuyer l ’élaborat ion d’une 
stratégie pour la promotion de l ’acquisit ion de compétences en programmation et en technologie numérique, 
surtout chez les enfants d’âge scolaire. On nous a dit qu’i l  importe d’ intéresser les jeunes Canadiens aux STIM 
assez tôt dans leur vie pour leur permettre d’acquérir les compétences nécessaires à leur réussite future.

UNE FORMATION INTÉGRÉE À L’EMPLOI

Selon les Canadiens, le pays doit redoubler d’effort pour mieux préparer les gens à l ’évolut ion rapide du marché 
du travai l . Cette formation devrait commencer tôt chez les Canadiens et se poursuivre tout au long de leur vie.

En part icul ier, les étudiants universitaires et col légiaux devraient avoir davantage accès à une formation intégrée 
à l ’emploi. I l  faudrait étendre à tout le pays des programmes tels que les stages, les programmes d’apprentissage 
et les programmes d’alternance études-travai l . Ces programmes aident les étudiants à intégrer plus rapidement le 
monde du travai l  après l ’obtention de leur diplôme.

L’ACCÈS AUX GENS DE TALENT DE L’ÉTRANGER

Les Canadiens ont relevé l ’existence d’une pénurie de certaines compétences sur le marché du travai l , laquel le 
nuit à l ’ innovation et à la croissance des entreprises et, par conséquent, peut entraver la création d’emplois. C’est 
pourquoi i l  faut faire plus pour que le Canada devienne une destinat ion de choix pour les meil leurs et les plus 
bri l lants éléments du monde entier.

Trop souvent, la lenteur et le caractère imprévisible des processus d’ immigrat ion entraînent de l ’ incert i tude et des 
r isques pour les entreprises et cela décourage ceux qui pourraient invest ir dans des entreprises canadiennes.
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Les représentants du monde des affaires ont clairement soul igné que la possibi l i té d’att irer des gens très 
talentueux du monde entier permet de créer plus d’emplois pour les Canadiens. Une embauche importante 
en att ire plusieurs autres. Cette masse cri t ique de talents favorise le démarrage de nouvel les entreprises et 
l ’expansion d’entreprises existantes, et cela aussi crée plus d’emplois pour les Canadiens.

Dans son Énoncé économique de l ’automne, le gouvernement du Canada a annoncé le lancement d’une stratégie 
en matière de compétences mondiales. Grâce à cette stratégie, les entreprises pourraient plus faci lement recruter 
des personnes hautement qual i f iées et possédant les compétences en demande.

VOICI QUELQUES ÉLÉMENTS DE CETTE STRATÉGIE.

• Le traitement plus rapide des demandes de visas et de permis de travai l . Pour les travai l leurs hautement 
qual i f iés, à faible r isque, le traitement sera fait  en moins de deux semaines.

• La levée de l ’exigence d’un permis de travai l  pour les personnes qui viennent travai l ler au Canada pendant 
30 jours ou moins.

• Un mode de prestat ion de services destiné aux entreprises mondiales qui font des invest issements 
importants, créateurs d’emplois au Canada.

• Une prestat ion de services destinée aux entreprises à forte croissance pour leur permettre de joindre des 
personnes talentueuses du monde entier grâce au Programme des travai l leurs étrangers temporaires.

L’améliorat ion du système d’immigrat ion permettra aux entreprises canadiennes d’att irer les meil leurs talents 
du monde entier, ce qui aura pour effet de créer un grand nombre d’emplois pour les Canadiens et de st imuler 
davantage les invest issements dans l ’économie.

« Ottawa devrait prendre des mesures concrètes 
pour améliorer les choses et col laborer avec les 
établ issements postsecondaires af in de soutenir 
l ’acquisit ion de compétences numériques dans des 
secteurs part icul iers du programme d’innovation, y 
compris l ’accès à un f inancement accru.»

« On doit continuer de mettre l ’accent sur le 
perfect ionnement des compétences locales et la 
quête de talents mondiaux. Des invest issements 
accrus dans les programmes d’études secondaires 
et postsecondaires doivent être faits af in d’amener 
les étudiants à s’ intéresser aux secteurs l iés à 
la science, à la technologie, à l ’ ingénierie et aux 
mathématiques, et à acquérir des compétences 
hybrides. I l  est également nécessaire d’améliorer les 
programmes d’immigrat ion af in que le Canada puisse 
att irer et retenir les talents les plus prometteurs plus 
eff icacement.»

2 │  LES TECHNOLOGIES : 

TROUVER DES FAÇONS DE PERMETTRE AU CANADA DE PROFITER DES TECHNOLOGIES 
ÉMERGENTES POUR CRÉER DES EMPLOIS ET DES INDUSTRIES TOUT À FAIT NOUVELLES, TOUT 
EN DONNANT UN NOUVEL ÉLAN AUX INDUSTRIES EXISTANTES.

Les Canadiens sont conscients que les nouvel les technologies continueront de transformer toutes les facettes 
de leur vie. I ls souhaitent que leur pays prof i te des technologies émergentes avec ambit ion af in de réal iser de 
grandes choses qui leur seront bénéfiques à tous, tant socialement qu’économiquement.

On reconnaît de plus en plus que tous les secteurs sont — ou ont la possibi l i té d’être — axés sur les 
hautes technologies. Le fait  est que les technologies comme l’ intel l igence art i f ic iel le, la fabricat ion addit ive, 
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l ’ informatique et les disposit i fs quantiques, les capteurs de pointe et les nouveaux apparei ls sont en train de 
révolut ionner notre monde, qu’i l  s’agisse de l ’agriculture, de l ’exploitat ion minière, des apparei ls médicaux ou de 
l ’équipement informatique.

Les Canadiens ont clairement indiqué que le pays doit se concentrer sur le développement des technologies 
émergentes qui peuvent devenir des catalyseurs de l ’ innovation dans tous les secteurs de l ’économie. La 
technologie ouvre la voie à la création des prochaines entreprises compétit ives à l ’échel le mondiale et de bons 
emplois dans l ’avenir.

DES GRAPPES DE CALIBRE MONDIAL

Dans son budget de 2016, le gouvernement du Canada s’est engagé à invest ir 800 mil l ions de dol lars sur 
quatre ans pour renforcer les réseaux et les grappes d’ innovation — un investissement considérable permettant 
de promouvoir les domaines où l ’expert ise se concentre au sein de l ’ industr ie, du mil ieu universitaire et du 
gouvernement, et de t irer le maximum de nos meil leurs atouts d’une région et d’un secteur à l ’autre. C’est en 
soutenant les grappes les plus prometteuses au Canada que nous pourrons accélérer l ’adoption des nouvel les 
technologies, accroître les sommes qui y seront invest ies et promouvoir l ’établ issement de l iens nouveaux et plus 
forts entre les entreprises de toutes envergures, ce qui favorisera la création d’un nombre plus élevé de bons 
emplois.

Afin de renforcer les réseaux et les grappes d’ innovation, beaucoup de Canadiens préconisent l ’adoption d’une 
approche voulant que le gouvernement fasse des invest issements ciblés, de grande valeur, dans les secteurs les 
plus prometteurs, et souhaitent que ces invest issements reposent sur les compétences régionales et sectoriel les 
en technologie.

On nous a dit aussi que, si le Canada veut bâtir des grappes de classe mondiale, concurrentiel les à l ’échel le 
mondiale et innovatr ices, i l  doit améliorer ses résultats quant à la transformation de ses forces en sciences et 
technologies en act iv i tés commerciales, et favoriser l ’établ issement de partenariats plus forts et mieux coordonnés 
entre les chercheurs universitaires, l ’ industr ie et le gouvernement.

RECHERCHE AXÉE SUR DES MISSIONS

Les Canadiens ont soul igné le rôle important que le gouvernement peut jouer au chapitre de la promotion de 
l ’ innovation s’ i l  établ i t  des object i fs ambit ieux et vastes, puis invest i t  stratégiquement et cible des ressources 
dans des secteurs précis af in de réal iser ces object i fs.

I l  y a des années, les États-Unis ont fait  preuve d’audace et conquis la Lune. Cette mission a donné le coup 
d’envoi à des percées et des inventions qui ont franchi les frontières du programme spatial et inspiré des 
décennies d’ innovation en sciences et en technologie.

Les Canadiens aspirent à une vision et à un leadership semblables. Beaucoup exhortent le gouvernement à 
adopter une att i tude proactive et à commanditer des « lancements vers la Lune » ce qui permettrait  au Canada de 
demeurer au premier plan du secteur des sciences et de la technologie.

« Les grappes canadiennes, déjà eff icaces, devraient 
pouvoir accélérer notre croissance, moyennant une 
aide périodique et mesurée du gouvernement, ainsi 
qu’une vision bien définie des sciences et de la 
technologie. »

« Les centres d’ innovation exceptionnel lement 
peuplés semblent produire l ’ impact le plus grand 
à l ’échel le nationale. Pour le Canada, cela signif ie 
invest ir massivement dans une grappe d’ innovation 
stratégique, et avoir l ’envergure et la marque 
nécessaires pour att irer et retenir des capitaux et 
des talents étrangers mobiles, ce qui aura un impact 
disproport ionné sur notre économie nationale.»
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3 │  LES ENTREPRISES : 

TROUVER DES FAÇONS D’ENCOURAGER UN PLUS GRAND NOMBRE DE CANADIENS À 
DÉMARRER ET À FAIRE PROSPÉRER DES ENTREPRISES SUR LES MARCHÉS MONDIAUX 
CONCURRENTIELS

Si les Canadiens veulent plus d’emplois, i l  doit y avoir plus d’employeurs. C’est ce qu’i ls ont réclamé haut et fort 
dans le cadre des consultat ions publ iques. Les Canadiens souhaitent notamment que le pays en fasse plus pour 
appuyer les citoyens qui démarrent une entreprise, mais se heurtent à des défis importants qui entravent leur 
compétit iv i té à l ’échel le mondiale.

L’ACCÈS AUX CLIENTS

Les entrepreneurs ont donné l ’exemple des gouvernements d’autres pays qui se servent de leur pouvoir d’achat 
pour contr ibuer à la croissance des jeunes entreprises canadiennes. I ls disent que le gouvernement du Canada, 
qui est le plus grand acheteur de biens et de services au pays, pourrait  offr ir  aux entreprises en démarrage la 
possibi l i té de développer leurs solut ions et de les commercial iser plus rapidement.

Le gouvernement du Canada a notamment la possibi l i té d’être un adopteur précoce et un premier acheteur 
de solut ions prometteuses. En fait , beaucoup d’entrepreneurs ont soul igné le fait  qu’i l  est avantageux que le 
gouvernement du Canada soit un cl ient clé quand i l  s’agit de se tourner vers l ’étranger pour trouver de nouveaux 
cl ients.

Beaucoup d’entrepreneurs ont soul igné le rôle que joue le gouvernement américain dans la promotion de 
l ’ innovation en tant qu’acheteur de biens et de services. Dans le cadre du programme américain Small  Business 
Innovation Research Program (SBIR), les entreprises en démarrage peuvent obtenir des contrats avec le 
gouvernement américain, ce qui leur permet de développer les solut ions les plus innovatr ices et de les mettre à 
l ’essai.

Des représentants d’entreprises ont fait  remarquer qu’une version canadienne du SBIR pourrait  permettre 
aux entreprises naissantes d’avoir accès à la mise de fonds init iale dont el les ont besoin pour accélérer le 
développement de leurs produits.

L’ACCÈS AU CAPITAL

Les Canadiens ont constaté qu’i l  faut absolument accroître la disponibi l i té des capitaux de croissance pour aider 
les entreprises canadiennes à prendre de l ’essor, à exporter et à créer des emplois.

I ls nous ont dit  que nous devons en faire plus pour aider les entreprises à commercial iser leurs idées, surtout 
cel les qui sont déjà bien établ ies. Si el les n’ont pas accès aux capitaux nécessaires au Canada, el les se tourneront 
vers les pays étrangers, emportant avec el les les emplois qu’el les créeront.

Les Canadiens disent aussi qu’i l  faut en faire plus pour favoriser la mise en place de mécanismes de f inancement 
adéquats af in d’aider les entreprises à commercial iser leurs idées. I l  faut, par exemple, faire en sorte que les 
capitaux patients soient plus faci lement accessibles et mieux répondre aux besoins des entreprises en croissance.
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« Favoriser l ’adoption de méthodes 
d’approvisionnement au sein du gouvernement fédéral 
et des gouvernements provinciaux, qui encouragent les 
entreprises de technologie locales et font connaître 
leurs produits af in d’ inciter les entreprises et les 
entrepreneurs talentueux à demeurer au pays.»

« I l  est possible de combler la lacune qui existe au 
Canada au chapitre des invest issements dans les 
jeunes entreprises. D’abord, l ’améliorat ion de l ’offre 
de capitaux aux entreprises en phase d’expansion 
qui sont sous-f inancées peut avoir des répercussions 
immédiates, car el le accélère leur croissance et 
repousse leur retrait  du marché. Puis, le f inancement 
adéquat de la prochaine générat ion d’entreprises 
pendant toute leur durée de vie, et pas seulement 
à leurs débuts, peut leur permettre de devenir des 
leaders du marché et d’accroître ainsi la fréquence 
des résultats à grande échel le.»

CONCLUSION

Les Canadiens ont clairement exprimé le souhait que le gouvernement fasse preuve d’audace et d’ambit ion af in de 
promouvoir la croissance économique par l ’ innovation.

I ls veulent de meil leurs programmes de perfect ionnement des compétences, de meil leurs emplois et de meil leures 
occasions af in d’améliorer leur niveau de vie.

I ls veulent une approche globale en matière de création d’emplois — une approche qui favorise le démarrage 
d’entreprises et prépare les Canadiens à acquérir les compétences qu’exigent les emplois du XXIe siècle.

Dans de nombreux pays où la croissance est le résultat de l ’ innovation, le gouvernement joue un rôle important 
pour st imuler cette réussite. Le gouvernement du Canada est prêt à voir grand, à viser haut et à agir avec audace. 
Mais l ’act ion du gouvernement seul ne permettra pas l ’atteinte de résultats signif icat i fs auxquels s’attendent les 
Canadiens.

Le succès est condit ionnel à ce que les Canadiens de tous les horizons contr ibuent à l ’établ issement d’un vaste 
éventai l  de partenariats. Les entreprises, les universités et les col lèges, ainsi que les citoyens doivent travai l ler 
côte à côte avec tous les ordres de gouvernement. C’est seulement alors que notre pays pourra créer les emplois 
de qual i té qui renforceront la classe moyenne et amélioreront le niveau de vie de tous les Canadiens.


